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• Madame	la	Députée,	
• Mesdasmes	et	Messieurs	les	élu.e.s,		
• Monsieur	le	Président	et	Messieurs	les	Vice-présidents	du	Comité	du	Mémorial	Béarn	et	
Soule	d’Afrique	du	Nord	

• Mesdasmes	et	Messieurs	les	présidents	et	membres	des	associations	d’anciens	
combattants,	

• Mesdames,	Messieurs,	

Je	connais	votre	attachement	à	la	date	anniversaire	de	la	construction	de	ce	mémorial	qui	
représente	beaucoup	pour	vous,	pour	nous.	Ce	monument	est	aussi	un	symbole	de	vie	et	de	
mémoire.		

Symbole	de	vie,	disais	 je	 car	 il	n’est	pas	 rare	qu’au	cours	de	mes	balades	 ici,	 je	vois	des	
enfants	 jouer	avec	 insouciance	aux	rives	de	ce	monument.	On	pourrait	s’en	offusquer,	 je	
pense	au	contraire	qu’il	faut	s’en	réjouir	car	cela	prouve	que	cet	endroit	est	parfaitement	
intégré	à	la	ville,	à	la	vie.		Il	est	primordial	que	les	enfants	s’approprient		cet	espace.	Ensuite,	
seuelement	 le	 travail	 de	mémoire	 et	 d’explications	 peut	 	 commencer	 auprès	 des	 jeunes	
générations.	Car	on	ne	respecte	que	ce	que	l’on	comprend.	

Symbole	de	mémoire	donc	 	puisque	y	 figure	en	 lettre	d’or	 les	noms	des	150	Béarnais	et	
Souletins	morts	pour	la	France	au	cours	de	la	guerre	d’Algérie	et	des	combats	en	Tunisie	et	
au	Maroc.	

Je	rappelle	chaque	année	à	l’occasion	de	notre	cérémonie		l’objectif	intial	des	2	architectes	
Messieurs	Francis	Laffaille	et	Michel	Rarroche	qui	était	:		

- De	 rendre	 hommage	 à	 toutes	 les	 victimes	 civiles	 et	 militaires	 de	 conflit	 qui	 s’est	
achevé	dans	le	sang	et	les	larmes.	

- De	 laisser	 un	 témoignage	 pédagogique	 sur	 une	 période	 de	 notre	 Histoire	 qui	 a	
profondément	marqué	une	génération	et	bien	au-delà.	

Ce	rendez-vous	annuel,	 à	 l’initiative	de	 la	Fédération	Nationale	des	Anciens	Combattants	
d’Algérie,	des	Anciens	Combattants	et	Prisonniers	de	Guerre-Combattants	d’Algérie	Tunisie	
Maroc	et	de	l’Union	Nationale	des	Combattants,	ici	à	Billère,	est	l’occasion	de	nous	retrouver	
tous	 ensemble	 autour	 des	 portes	 drapeaux	 et	 anciens	 combattants	 pour	 rendre	 un	
hommage	commun	aux	morts	du	Béarn	et	de	la	Soule	en	Afrique	du	Nord.		

Je	salue	de	nouveau	votre	présence	et	votre	assiduité,		plus	de	60	ans	après	la	fin	de	la	guerre	
d’Algérie.	vous	témoignez	inlassablement,	par	votre	présence	nombreuse,	le	souvenir	de	vos	
amis,	de	vos	compagnons,	vos	 frères,	vos	 fils,	de	tous	ceux	qui	ont	perdu	 la	vie	dans	ces	



combats	et	dont	les	noms	figurent	au	fronton	de	ce	monument.	

Aujourd’hui	comme	hier	et	demain	encore,	ce	monument	est	 le	symbole	de	ce	devoir	de	
mémoire	que	nous	devons	perpetuer	pour	nous	souvenir,	comprendre	et	éviter	les	drames	
humains.	

Ce	devoir	de	mémoire	a	pour	 fonction	de	 renforcer	 les	 liens	entre	 les	peuples,	 entre	 les	
générations	afin	de	favoriser	les	prises	de	consciences	et	ce	pour	éviter	que	d’autres	guerres	
ne	se	reproduisent	et	que	d’autres	morts,	d’autres	noms,		viennent	orner	nos	monuments.	
Il	nous	revient	donc	de	regarder	l’histoire	en	face	et	de	la	diffuser	de	manière	apaisée,	sinon	
l’incompréhension	du	passé	alimente	l’incompréhension	du	présent.		

Dans	 ces	 temps	 troublés	 pour	 notre	 démocratie,	 où	 le	 rejet	 de	 celui	 ou	 cellle	 qui	 vient	
d’ailleurs	est	proné	par	certains	pour	accéder	au	pouvoir,	où	la	solidarité,	l’ouverture	aux	
autres	cultures	est	stigmatisée,	où	la	couleur	de	peau	devient	un	fardeau	alors	que	ce	devrait	
être	 une	 richesse,	 nous	 devons	 défendre,	 nous	 les	 élus,	 et	 vous	 qui	 savez	 mieux	 qui	
quiconque		où	peut	mener		cette	intolérance,	la	voie	pacifique	privilégiant	le	dialogue	entre	
les	peuples,	en	instaurant	l’égalité	des	droits	humains,	en	garantissant	à	toutes	et	tous	la	
liberté	

Je	veux	pouvoir	continuer	à	dire	à	ces	enfants	qui	jouent	aux	rives	de	ce	mémorial,	continuez	
à	jouer	avec	l’insouciance	de	votre	enfance,	l’avenir	vous	appartient	si	vous	savez	d’où	vous	
venez.		

	
	


